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fuI.., Barn ar d Lesfc.rgues

Cher ami: Je viens de recevoir votre let:bre du 14 avec l'imll2ression
de lecture de Gabriel M:ar.cel. Exc el.Lent.e , Si é e s homme s tels que Mercel et
Coindreau commurrí uu aen t au public ces impressions si f avo r aoLe s, cela o,idef"
r ar t notciblement (j.é'imagine) au su ccé s de Gloire 1ncertaine.Je n Io s e pes
vous delllander que vous leur faites pression pour les décider 8 dire en pu-
blic ce qu t í l.s msent en privé, car jell vous ai déja demandé trop de cho s e s
en P,bUSPDt de votre 2mitié .. Df aíLl.eur s , étf:lnt mqi-.maJe L' su t eur-, je n Io s e
rien dEril8l1der de peur de p8rc:d,'tre vo rrlt eux ou mú' pe.:r mon seul égoisme d' ::-U-
teur. En réelité je song e PU prestige du r-eman c a't al.en plutót OUT pu mien,
mal.s j e seis ou e presque p er sonn e De comprend ce.La , Vous é"tes du tr-es p eu
qui le compr ennen t ,

M&.rcel vous d anrn de eJ.T autir es roman s c a trL. DS. Vous' vez m intennt
toute la collectioD UU ¡¡Club del.s no ve.l.v.Lí.s te s ", 11 Y figure tout C8 r'1]p dF'
mí.eux él p aru en rom en cct21nn despuí s 1,:. fondation du "CLub " en 1955. Jo wup
r aconm ond e 1<" lecture de:

EL TESTAiJIEHT,de Ba1guerel
UN CAIv1i,de Cl '1"~só
EREMQUATRE, de Ferr n de Pol
NO RO Sft..PN1NGU, ele lTi co.l r u Mª Rubió (m··is i1 YI " comme vous ~'V 'J.

si b1 en, un e option donnée ' G -Llí.m 1"d)
BE.ARH, de Lloren~ V·11. long.
LA PLA9A DEL D1MI.AHT,de Merce Rodored,.

Celui-ci je vous l' envojrer aí, dans peu de jou1"s car 11 est SLl1"tifle
tr~in de par2J:'tre en ces momerrt e-cí, , Un. roman extr&ordinaire, vou s Le v er-r-cz,

1701...18 \!()yr:~ZI ce son t six rOIDB11Sdont je vous recoIDm911deune Lec'tu r e
8.ttentive; cí.nq, en ne comptant pas NQHO .8ft}' NINGU qui est déj" odlfert a Gal-
limard. Une fois Lu s par vous, vous pourrez él. votre tour reCOillll12Dder ;:; IvI8.I'cel
c al.u., ou ceux Qui vou s 8urai ent plú' dav antag e, en tou te conn aí SS8n ce de CFU se.

Pu.í squ e vous me donne z son a dr es se peut-étre jI écrin,i '8. Gébriel
M,.rcel pou r lui exp1"imer ma r-aoonn aí.s san ce et Luí, r scommander- c er-t rLn s de ces
rom rn s dL1 CLUB, n1F1is e11 lui signifiant que je/leisse 2 vous d t en f::'.ire un

vous
0001;;;: bien objectif m double connr í, sen ce de c=u s ee du rOID-"'Dorigin~l et (u
public frDD)!cis ~. qui 1[' tr2a.uction doi t s ' e dr-ess er ,
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Cel.~ V s+n s dire oue si VOUS ;:io.ez ~ prl"~ftre en t'r rn c. is un e r t .ín
nombre de rom<DS e t .Lr n s bien choisis, vous nou s rur ez aidé enormémemen t (1 Di>
cette br't 1iLlle pou r' le prestige de no tr e littér'ture, mane ': l'intérieur. Nous
menon s notre lutte p rmí. le sil en CE: p r tir'uC'ment b soLu d.e touteL: p ze.ss e, 8i-
1ence {'sphyxí, .nt )ui sou e le g:r nd public st grég'"i re et ne croi t P: s cu 'un ouvr -
ge "don t les journ"ux De p r r'l.ent p s " puí s s e ri m vv.Lo.í r , Que toute l~' pr es se e st
sou S le cont.ró'l.e di rect du gouv ern emerrt (celui-ci nomme les di recteurs de toutes
les publi crtrí.on s periodiques}, voilr UD f"it qu í, éch'.ppe ;ux m' s se s .

r •

',,, l'Si ce silence ét:,it compensé par un su cces 1" lletrc"nger, nou s ru rLon s
gcgné une bonne bpt~Ji:¡lle.

:J::;¡r:cel f2it un g rand éloge de votre traduction , laquelle est simple-
ment merveilleuse. Je vous ltaiy1 déja. dit bien des fois et La d erní.ér e 9U r ecu
de l'ouvr2ge imprimé. Ce qu.í, 11e vous ei dit el est que votre préface me sanble pus-
si tres bonn e, et non seulement par le ton d, mais par le style, d'une co n cdaíon,
d+une clarté" d+un n atu r el. parfai t s ,

1.12 femme est En t.r aí.n (e vous éerireune Longue lettre en vou s p r-rilr t
de vot r e ent;9'hologie. Elle é' son point de vue , as s ez clifférent du mien. CTest
bon que plusieurs personnes vous di sent loor point de vue; ~ lr" fin, vous ferez
ce qu í, vous s enb.l.er-a, oomme el est nr;.tu!!el, maí.s en aY2nt écouté des opinions V,-
riées qu í, toujours (qu:'::1Ddce ne son t pa s des opiniol1s'd'idiots ou dlobsedésJ ont
oh acun e s a propre véri té, digne d ' é'tre prise en considérc,tion.

:Monopinion, que j e vou s
e-tre résumé comme )!§l.:'-

Je crois rrue lTidé¡::'l, ce se r+Lt de donn er, ? f'ond, un seul po et e, m'i~
celui-ci vr"'iment VRAI, VI" iment il1téress~Dt, É>mauv-rrt ... Je n! en vais 0u1un: M ri f
Torres.

d" ."- ,,",i eJ 2 expo se e '2, pLu sí.eur s reprise., peut

~,[:-is si l! on in si st e pou r fr i re 11 tholog ie, -Lo r s j e croi s rni e 1 e
meilleur est de ser borner ~ peu de po é't es (neu-[ ou dí. x comme ID xtmum) , tres ri-
goureu sement choi sis et tou s eux déj', morts, .lichl'lngés en eux-memes p[ r 1 T'Ñterni télJ
L cette'derniere re le je lele ferri qu t un e seule exception, 'celle de Josep C':rner
en vue de son B'ge svanc é et de son prestige que per.sonne ne discute.

Fin2lement si 1 Ion Lnsí, ste pour f::3.1re antho Logd e de viv ent s , sach ez
p r r '-'vence que cela vous attirera la h aí.ne de t.ou s les poét.e s que vous n+y mettrez

pas et vous sav ez déj'8, que "le génie des vates est irritablef! -en Catalogne comme
eilleu rs- .. Si vous etes décidé '8. affronter cour ag eusement ce d2X1gerp r-e sque moanel,
je De peux qu r apn.l.audí.r- a. votre cour ag e et me limiter a vous conseiller quT¡U
moins n t oubLí ez pa s dTy mettre des valenci.ens et des majorcains ..


